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On nous dit que lorsqu’un de nos sens est diminué ou ne fonctionne pas, les autres 

sens deviennent encore plus forts qu’auparavant. Je vis présentement une telle 

expérience. Je suis au Vietnam pour recruter des séminaristes et des prêtres, dans un 

pays où la langue m’est étrangère. Dieu merci, un traducteur m’accompagne! Pourtant 

lorsque les gens me parlent en vietnamien, j’arrive tout de même à communiquer.  

 

Comment? Eh bien, les yeux deviennent le moyen de communication idéal. Je ne peux 

pas comprendre les mots et les pensées de la personne avec laquelle je parle. 

Cependant je peux voir, accueillir, et rentrer en relation avec elle par le regard mutuel; 

surtout avec les enfants, qui dans leur franchise n’ont pas encore un système de filtres 

émotionnels. 

 

Ne pouvoir communiquer que par le regard est une chose intrigante! Mais encore faut-il 

le faire : de se regarder, les yeux dans les yeux, le regard franc non furtif, le regard qui 

dure le temps nécessaire et non le regard qui divague trop vite vers d’autres intérêts ou 

d’autres personnes. Le regard humain est si puissant. Je l’ai bien vu chez un des 

évêques vietnamiens rencontré. Je l’ai aperçu dans la simplicité de son regard et dans 

la simplicité de sa vie. 

 

Au Vietnam, à ce moment-là, on était à la veille de la célébration du Nouvel An lunaire. 

Or, la coutume, sinon l’obligation, est d’aller saluer la famille, mais aussi ses 

nombreuses connaissances, surtout celles desquelles on dépend. Les chefs, les 

puissants, les riches et les notables s’attendent à ce qu’on vienne chez eux pour leur 

rendre visite, leur souhaiter des vœux du Nouvel An (en leur donnant un cadeau). Ainsi, 

l’évêque en question a bien dû visiter les autorités politiques et civiles. Une démarche 

très importante et nécessaire dans un pays dont le régime est communiste. 

 



L’évêque bien sûr recevait lui-même divers délégués à l’archevêché; entre autres les 

personnes importantes à la vie diocésaine, mais aussi les fidèles, venus en délégations 

paroissiales et régionales. Et cela, dans un diocèse qui compte 1,5 million de fidèles. 

 

L’évêque prenait le temps de rencontrer les jeunes, les personnes âgées, les pauvres. 

Je vous assure que j’ai pu constater qu’il les regardait tous attentivement dans les yeux. 

Son regard était son souhait et son don pour le Nouvel An, don de soi, don d’amour. Je 

me réjouissais de voir cela en un évêque, comme je m’en réjouirai de le voir chez toute 

personne. 

 

Que notre regard partagé avec toute personne soit toujours le reflet du regard d’amour 

de Dieu sur chacun d’entre nous. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


